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Les idéologies extrémistes, c’est-à-dire les idées élevées au rang de vérités
absolues, entraînent toujours la souffrance et la mort lorsqu’elles veulent s’imposer
à tout prix à ceux qui ne les acceptent pas. Il suffit parfois d’appartenir à une nation
ou à un groupe social pour en subir les conséquences. C’est le cas des martyrs
salésiens polonais présentés dans cet article.

Au nombre des victimes du nazisme figurent également neuf prêtres salésiens
polonais, les Serviteurs de Dieu P. Jan Świerc et les VIII Compagnons : P. Ignacy
Antonowicz, P. Karol Golda, P. Włodzimierz Szembek, P. Franciszek Harazim, P.
Ludwik Mroczek, P. Ignacy Dobiasz, P. Kazimierz Wojciechowski et FP. Franciszek
Miśka, qui ont été tués in odium fidei dans les camps de la mort nazis dans les
années 1941-1942. En tant que prêtres, tous les Serviteurs de Dieu étaient engagés
en Pologne dans diverses activités pastorales et gouvernementales et dans
l’enseignement. Ils n’étaient absolument pas impliqués dans les tensions politiques
qui agitaient la Pologne pendant l’occupation en temps de guerre. Néanmoins, ils
ont été arrêtés et martyrisés dans l’odium fidei pour le simple fait d’être des prêtres
catholiques.
La force et la persévérance sereine conservées par les Serviteurs de Dieu dans
l’exercice de leur ministère sacerdotal, même pendant leur détention, ont
représenté un véritable acte de défi pour les nazis : bien qu’épuisés par les
humiliations et les tortures, au mépris de toute interdiction, les Serviteurs de Dieu
ont été les gardiens jusqu’au bout des âmes qui leur étaient confiées et se sont
montrés prêts, malgré la faiblesse humaine, à accepter la mort avec Dieu et pour
Dieu.
Le camp de concentration d’Auschwitz, connu de tous comme le camp de la mort,
et celui de Dachau pour le père Miśka, sont ainsi devenus le lieu de l’engagement
sacerdotal de ces prêtres salésiens : à la négation de la dignité humaine et de la
vie, le père Jan Świerc et 8 compagnons ont répondu en offrant, à travers les
sacrements, la force de la grâce et l’espérance de l’éternité. Ils ont accueilli,
soutenu par l’eucharistie et la confession et préparé de nombreux prisonniers à une
mort paisible. Ce service était souvent rendu dans la clandestinité, profitant de
l’obscurité de la nuit et sous la menace constante et pressante d’une punition
sévère ou, plus souvent, de la mort.
Les Serviteurs de Dieu, en véritables disciples de Jésus, n’ont jamais prononcé de
paroles de mépris ou de haine à l’égard de leurs persécuteurs. Arrêtés, battus,



humiliés dans leur dignité humaine et sacerdotale, ils ont offert leur souffrance à
Dieu et sont restés fidèles jusqu’au bout, certains que celui qui met tout dans la
volonté divine n’est pas déçu. Leur sérénité intérieure et leur comportement,
manifestés même à l’heure de la mort, étaient si extraordinaires qu’ils ont laissé
leurs bourreaux dans l’étonnement et, dans certains cas, dans l’indignation.
Nous vous présentons leurs profils biographiques.

Père Ignacy Antonowicz

Ignacy Antonowicz est né en 1890 à Więsławice, dans le comté de Włocławek, au
centre-nord de la Pologne. En 1901, il entre au lycée salésien d’Oświęcim, où il
reste jusqu’en 1905. Entre 1905 et 1906, il effectue son noviciat à Daszawa. Il fait
sa profession perpétuelle en août 1909 en Italie, à Lanzo Torinese. Il a été ordonné
prêtre le 22 avril 1916 à Rome. Le père Ignacy a enseigné la dogmatique à l’école
théologique de Foglizzo (Turin) entre 1916 et 1917. En 1919, pendant la guerre
russo-polonaise, il fut aumônier militaire dans l’armée polonaise. Entre 1919 et
1920, il est à Cracovie en tant que professeur à l’Institut théologique. Le 1er juillet
1934, il est nommé conseiller de la province polonaise de Saint-Hyacinthe à
Cracovie jusqu’à la fin de l’année 1936. En 1936, il prend le poste de directeur de
l’école théologique salésienne Immaculée Conception de Cracovie, qu’il occupe
jusqu’à son arrestation le 23 mai 1941. Il est détenu pendant un mois à la prison de
Montelupich à Cracovie, puis emmené au camp de concentration d’Oświęcim. Il est
tué le 21 juillet 1941. Il avait 51 ans, 34 ans de profession religieuse et 25 ans de
sacerdoce.



Père Karol Golda

Karol Golda est né le 23 décembre 1914 à Tychy, en Haute-Silésie. Après avoir
terminé sa quatrième année, il est entré au lycée « Boleslaw Chrobry » à Pszczyna.
Il a suivi la sixième année au gymnase salésien d’Oświęcim. En juin 1931, il est allé
à la Maison de Czerwińsk pour commencer son noviciat. Le 15 janvier 1937, il fait sa
profession religieuse perpétuelle à Rome. Le 18 décembre 1938, il est ordonné
prêtre à Rome, où il reste encore six mois pour obtenir une licence en théologie. En
juillet 1939, il retourne en Pologne. La Seconde Guerre mondiale éclate et le père
Karol se rend en Silésie en octobre 1939, puis à Oświęcim où il reste, les autorités
d’occupation ne l’autorisant pas à se rendre en Italie. Le père Karol Golda fut chargé
d’enseigner la théologie à l’Institut salésien d’Oświęcim et fut nommé conseiller
scolaire. Il est arrêté par la Gestapo le 31 décembre 1941 et tué le 14 mai 1942,
après seulement trois ans et demi de sacerdoce.



Père Włodzimierz Szembek

Le serviteur de Dieu, le père Włodzimierz Szembek, fils du comte Zygmunt et de
Klementyna de la famille Dzieduszycki, est né le 22 avril 1883 à Poręba Żegoty,
près de Cracovie. En 1907, il obtient un diplôme d’ingénieur agronome à l’université
Jagiellonian de Cracovie. Pendant une vingtaine d’années, il s’occupe de
l’administration des biens de sa mère et de l’apostolat des laïcs. À l’âge de 40 ans,
la vocation religieuse du Serviteur de Dieu arrive à maturité. Le 4 février 1928, il
entre à l’aspirantat d’Oświęcim. À la fin de l’année 1928, il commença son noviciat
à Czerwińsk. Il fait sa profession religieuse le 10 août 1929. Le 3 juin 1934, il reçoit
l’ordination sacerdotale à Cracovie. Le 9 juillet 1942, il est arrêté par la Gestapo et
emmené à Nowy Targ. Le 19 août suivant, il est emmené au camp de concentration
d’Auschwitz, où il meurt le 7 septembre 1942, épuisé par les souffrances et les
mauvais traitements qu’il a subis. Il avait 59 ans, 13 ans de profession et 9 ans de
sacerdoce.



Père Franciszek Harazim

Franciszek Ludwik Harazim est né le 22 août 1885 à Osiny, dans le district de
Rybnik en Silésie. Il a fréquenté l’école primaire d’abord à Baranowicze, puis à
Osiny. En 1901, il entre à l’Institut salésien d’Oświęcim pour y suivre le lycée. Il
accomplit son noviciat à Daszawa en 1905/1906. Le 24 mars 1910, il prononce ses
vœux perpétuels. Il est ordonné prêtre à Ivrea le 29 mai 1915.  Entre 1915 et 1916,
il enseigne au lycée Oświęcim, dont il est nommé directeur entre 1916 et 1918.
Dans les années 1918-1920, il enseigne la philosophie au grand séminaire salésien
de Cracovie (Łosiówka). Dans les années 1922-1927, le Serviteur de Dieu occupe le
poste de directeur du lycée salésien d’Aleksandrów Kujawski. En 1927, il retourna
au grand séminaire de Cracovie en tant que conseiller, professeur et éducateur des
clercs. En juillet 1938, le père Franciszek est nommé professeur à la maison
Krakow-Łosiówka. Il a été arrêté par la Gestapo à Cracovie le 23 mai 1941. Il est
d’abord emmené rue Konfederacka, puis, avec les autres confrères, à la prison de
Montelupich. Un mois plus tard, le 26 juin 1941, il est emmené au camp de
concentration d’Auschwitz. Il est tué le 27 juin 1941 sur le célèbre Ghiaione. Il
n’avait pas encore atteint l’âge de 56 ans, dont 34 ans de profession religieuse et
26 ans de prêtrise.



Père Ludwik Mroczek

Ludwik Mroczek est né à Kęty (Cracovie) le 11 août 1905. En 1917, après avoir
fréquenté l’école de Kęty, il a été admis à l’institut salésien d’Oświęcim où il a
terminé ses études secondaires. Il a fait son noviciat à Klecza Dolna. Il l’a achevé le
7 août 1922. Il a prononcé ses vœux perpétuels le 14 juillet 1928 à Oświęcim. À
Przemyśl, il a reçu l’ordination sacerdotale le 25 juin 1933. Ordonné prêtre, il
travaille à Oświęcim (en 1933), à Lvov (en 1934), à Przemyśl (en 1934 et 1938/39),
à Skawa (en 1936/37), à Częstochowa (en 1939). Le 22 mai 1941, à peine la
célébration de la messe terminée, il est arrêté et transféré avec d’autres confrères
au camp de concentration d’Oświęcim. Il y mourut le 5 janvier 1942 : il avait 36 ans,
18 ans de profession religieuse et 8 ans de sacerdoce.



Père Jan Świerc

Jan Świerc est né à Królewska Huta (aujourd’hui Chorzów, en Haute-Silésie) le 29
avril 1877. Il termine ses études secondaires à Turin Valsalice. Entre 1897 et 1898,
il a fait son noviciat à Ivrea. Il y a prononcé ses vœux perpétuels le 3 octobre 1899.
Le 6 juin 1903, il est ordonné prêtre à Turin. En 1911, il est nommé directeur de la
maison de Cracovie par le recteur majeur de l’époque, le père Paolo Albera. De
septembre 1911 à avril 1918, il est directeur de l’Institut Lubomirski de Cracovie. En
1924, pour une période de sept mois, il est engagé comme missionnaire en
Amérique. De novembre 1925 à octobre 1934, il est directeur et curé de Przemyśl.
Le 15 août 1934, il est nommé directeur de la Maison de Lviv. En juillet 1938, il
devient directeur et curé de la maison située au 6, rue Konfederacka, à Cracovie,
pour les trois années 1938-1941. Le 23 mai 1941, il est arrêté par la Gestapo avec
d’autres confrères et emmené à la prison de Montelupich. Le 26 juin 1941, il fut
transféré au camp de concentration d’Auschwitz et, après seulement un jour, il fut
tué : il avait 64 ans, 42 ans de profession religieuse et 38 ans de sacerdoce.



Père Ignacy Dobiasz

Ignacy Dobiasz est né à Ciechowice (Haute-Silésie) le 14 janvier 1880. Après avoir
terminé l’école primaire, il s’est rendu en mai 1894 en Italie, à Turin Valsalice, pour
y faire ses études gymnasiales. Le 16 août 1898, il est entré au noviciat salésien
d’Ivrea. Il prononce ses vœux perpétuels à San Benigno Canavese le 21 septembre
1903. Il complète ses études philosophiques et théologiques à San Benigno
Canavese et à Foglizzo entre 1904 et 1908. Le 28 juin 1908, il est ordonné prêtre à
Foglizzo. Il retourne ensuite en Pologne : il exerce ses activités pédagogiques et
pastorales à Oświęcim (en 1908, 1910, 1921 et 1923), à Daszawa (en 1909), à
Przemyśl (1912-1914) et à Cracovie (entre 1916 et 1920 et en 1922). En 1931, il est
vicaire à Varsovie. En novembre 1934, il se rendit à Cracovie où il resta comme
confesseur et collaborateur paroissial. C’est là qu’il fut arrêté avec d’autres
confrères salésiens le 23 mai 1941. Après une courte détention dans la prison de
Montelupich, il est déporté au camp de concentration d’Auschwitz. Le 27 juin 1941,
il est mort des suites de mauvais traitements et de travaux inhumains. Il était âgé
de 61 ans, avait 40 ans de profession et 32 ans de sacerdoce.



Père Kazimierz Wojciechowski

Kazimierz Wojciechowsky est né à Jasło (Galicie) le 16 août 1904. Orphelin de père
à l’âge de cinq ans, il est placé à l’institut du prince Lubomirski à Cracovie. Il entre
au lycée en 1916 à l’institut salésien d’Oświęcim. En 1920, il a commencé son
noviciat à Klecza Dolna. Il prononce ses vœux perpétuels le 2 mai 1928 à Oświęcim.
Entre 1924 et 1925, il enseigne la musique et les mathématiques à Ląd. Le 19 mai
1935, il est ordonné prêtre à Cracovie. En 1935-1936, il est à Daszawa et à
Cracovie, où il enseigne la religion et est nommé directeur de l’oratoire et de
l’association de la jeunesse catholique. Le Serviteur de Dieu est arrêté à Cracovie le
23 mai 1941 avec d’autres confrères salésiens. Le 26 juin 1941, il a été déporté au
camp de concentration d’Auschwitz, où il a été tué au bout d’une journée. Il avait 37
ans, 19 ans de profession et 6 ans de sacerdoce.



Père Franciszek Miśka

Franciszek Miśka est né à Swierczyniec (Haute-Silésie) le 5 décembre 1898. Il
termine le gymnase à l’Institut salésien d’Oświęcim. Il est entré au noviciat de
Pleszów en 1916. Il a fait sa profession perpétuelle à Oświęcim le 25 juillet 1923. Il a
terminé ses études de théologie à Turin-Crocetta. Il est ordonné prêtre le 10 juillet
1927 à Turin. Il retourne ensuite en Pologne. En 1929, il est nommé conseiller et
catéchiste à l’orphelinat de Przemyśl. En 1931 et pendant les cinq années
suivantes, il est directeur de l’orphelinat de Jaciążek. En 1936, il est nommé curé de
la paroisse de Ląd. En 1941, il devient directeur de la maison des Fils de Marie et
curé de la paroisse de Ląd.  Le 6 janvier 1941, l’institut salésien de Ląd est
transformé par la Gestapo en prison pour les prêtres du diocèse de Włocławek et de
Gniezno-Poznań. Le père Franciszek a été chargé par les autorités allemandes de
maintenir l’ordre et de subvenir aux besoins des prisonniers. Pour des raisons non
précisées, il fut transféré à plusieurs reprises à Inowrocław où il fut brutalement
torturé. Le 30 octobre 1941, le serviteur de Dieu est transporté au camp de
concentration de Dachau (Allemagne). Soumis au travail forcé et à des conditions
de vie inhumaines, il y meurt le 30 mai 1942, jour de la Très Sainte Trinité, dans la
caserne-hôpital du camp. Il avait 43 ans, près de 25 ans de profession religieuse et
près de 15 ans de sacerdoce.



La réputation de la sainteté et du martyre des serviteurs de Dieu, le père Jan Świerc
et ses VIII compagnons, bien qu’entravée pendant la période communiste, s’est
répandue dès leur mort et est toujours vivante aujourd’hui. Ils étaient considérés
comme des prêtres exemplaires, dévoués au travail pastoral et aux œuvres de
charité, affables, toujours disponibles, soucieux de ne rendre gloire qu’à Dieu, pour
lequel ils étaient fidèles jusqu’à l’effusion de leur sang.

Le 28 mars 2023, les Consulteurs historiques du Dicastère pour les Causes des
Saints ont émis des votes positifs sur la Positio super martyrio des Serviteurs de
Dieu Jean Świerc et VIII Compagnons, prêtres profès de la Société de Saint François
de Sales, tués in odium fidei dans les camps de la mort nazis dans les années
1941-1942. Nous prions pour qu’ils soient élevés aux honneurs des autels dès que
possible.

Mariafrancesca Oggianu
Postulateur général des Salésiens


